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zcn{E DE LrrLE DE NOTRMOU'ncn (n)

Limites :  de La Pointe de l  rHerbaudière à l -a Pointe de la Fosse

Département :  VEIIDEE (85)

Communes concernées : NOIRMOUTIER-N-LrfLE, LtEPINE, LA GUERINIERE, BARBATRE

Quart ier des Mfaires Mari t imes :  NOIRMOUTIER (comprenant l -r î1e et le sec-

teur du continent compris entre 1e port du Collet et la limite des commrrnes

de 1a Barede-Monts et de Notre-Dame-de-Monts).

B ib l iograph ie  :

I. AQUACULII.IRE SUR LA ZOI{E

1 . 1 .  T r a d i t i o n s

- La baie de Bourgneuf était au )CIXè sièc1e et au début du XXè siècle

un secter.r  t rès important de product i .on drhuitres plates de dragage. Dès

1908,  on  compta i t  339 concess ionna i res  sur  209 ha .  Ces  parcs  é ta ien t  u t i l i -

sês  pr inc ipa lement  comme dépôts ,  l - ros t ré icu l tu re  p roprement  d i te  n rayant

commencée que vers 1935 et vér i tabl-emer.t  que vers 1948-1950, avec Iraf f ivée

d I  ostr  éicul teurs charentais.

-  Dans les  mara is  sa lan ts ,  après  l -a  sa ison du  se l - ,  i ]  é ta i t  de  t rad i -

t ion  de  récoLter  Ie  po isson (mule ts ,  angu i l les ,  p l ies )  Cu i  ava i t  pénêt ré  du-

ran t  1 fé té  dans  les  vasa is  lo rs  des  en t rées  dreau.



1.2 .  Expfo i ta t ions  (c f .  f ig .  E  04)  
(  g

Les  espèces  exp lo i têes  sont  1 'hu l t re  (Crassos t rea  g igas)  e t  Ia  mou le

(uv t i lus  eaut is ) .

Lf  oqlqéicï . l l f4 lç jusquten 1972 se si tue essent iel- lement en Baie de

Bourgneuf dans un triangle déterminé par l tavant-port de Noirmoutier, les

rochers  de  laVendet te  e t  l ren t rée  du  Go is .  La  cu l tu re  es t  essent ie l lement

pra t iquée à  p la t .  fuL1972,  un  l -o t i ssement  de  15  ha  dans  l rAnse de  la  Guér i -

nière est concédé à un Groupement dr lntérêt Economique, rassemblant des con-

chyl icrr l teurs de 1r11e. Les techniques mod.ernes dtexploi tat ion (cul ture sur

tab les  en  poches  os t réoph i1es ,  accès  e t  t ra r rspor t  par  t rac teurs . . . )  permet -

tent de bons résultats.  Une extension des parcs de cette zone est prêrue.

Dtautre partr  on assiste à la transformation en claires de plusieurs marais

salants proches du l i t toral .

La myt i l icul- ture est s i tuée en Baie de Bourgneuf en face de 1a plage.

des  sab leaux  e t  sur  1a  cô te  Ouest  dar is  la  par t ie  Sud de  1r1 ]e .  De p lusr  3O h ;

de bouchots, face à }a plage des Sables dror,  ont été mis en exploi tat ion en

1972 par  1e  G. I .E .  Ma lgré  tou t ,  i l  y  a  régress ion  de  la  myt i l i cu l tu re  en

ra ison de  la  ma igreur  de  l -a  mou le  d ré levage,  de  I tappar i t ion  de  paras i tes ,

du cours bas de l-a moule.

La forte major i tê des exploi tat ions conchyl icol-es est de type -famil ia l- ,

mais des efforts de restructurat ion sont entrepri .s (e.f .E.)  regroupalt  des

jerrnes intéressés par l taguaculture sous toutes ses fornes.

La surface des concessions sur la zone en 1973 êtai t  pour l rostréicul-

ture de 22O ba de parcs sur Ie DPM + 1 0 ha de claires privées et pour la my-

t i l icul ture de 1 30 Km de bouchots.

1 -  n - a â , r a + j ^ h  â a  ' r  r 1 ' 1  ô  n ^ 1 1 ï ,  t r : r r n é c  1 9 7 2  I  é t é  e s t i m é e  à  1 . 9 8 6  T .U A  y L  v u u u L l v l l  u ç  M s  P v 4 r  t  / t  !  ç

d . rhu l t res  c reuses  (SSg r .  pour  1e  cont i .nent )  e t  1 .538 T .  de  mou les  (ezz  f  .

pour le cont inent) dont 1.243 provenant de bancs natureLs et 295 de bouchots.

1 .3 .  Essa is  ou  expér imenta t ions  ac tue l les

Une expérience intêressante a été tentée par Monsieur C. GUILLETT pro-

pr ié ta i re  des  Glac iè res  de  No i rmout ie r ,  sur  1 ré Ievage des  c rus tacés .

4 bacs de 6 m3 50 ont été construi ts sous 1e hangar drune glacière dé-

sa-f fectêe à l fHerbaudière (cf  .  photo E 01 ).  Ltal i*entat ion en eau d.e'mer est

fai te par pompage r en ut i l isant Ie système ini t ia lement prêvu pour le refroi-

dissement.

Les  essa is  on t  por té  essent ie l lement  sur  1 téc los ion  de  c reve t tes  bou-

quet grainées, pêchées au large de Noirmoutier.

I
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'  Lrexpérience a duré 5 mois pendant lesquels l -es femel les adultes

ont étê tenues en bassin ( t  15 fS dans 6r!  ml) avec un apport  de noumiture

fralche (moules, poissons) et un renouvel lernent d.e l - teau de lrordre ae 1/4

du volume tous les deux ou trois jouls.  Après plusieurs mois de capt iv i té,

les femelles ont dégrainé aux environs de Pâques. Les adultes sont isolés

des larves par une cage à mai l l -e f ine pour évi ter 1e cannibal isme, puis

transférés dans un autre bassin. Les juvéni lesrnourr is de larves drArtémia

ont pu être suivis pendant urr mois et demi.  Leur grossissement nta pas été

très important par manque de chauffage de lteau. Lfexpêrience a malheureu-

sement été stoppée par Ia sui te en raison de travaux draménagements dans

Ie port  de l -rHerbaudi-ère gui ont recouvert  par inadvertance Ia crépine

dra l imenta t ion  dreau de  mer  de  p lus ieurs  mèt res  de  déb]a is .

- Une expérimentati.on en marais est poursuivie depuis plusier.rrs aru:ées

par un part icul ier,  Monsieur PRECHAIS, pêcher.rr  etrrpromeneur en mertr .  Trois

bassins ont été aménagés et une éol ienne a été instal lée pour permettre un

apport  d.reau dtenviron 24O n3 par 24 H. par vent moyen (photo E O2). La si--

tua t ion  du  mara is ,  par t ie  Nord-ûues t  p rès  de  l rHerbaud ière ,  l im i te  les  pos-

sibi l i tés drapport  en eau de mer. Sa qual i té est êgalement considérablement

mod i f iêe  (eO. iu in  1973 -  19  H 30  eau dra l imenta t ion  :  tempéra ture  é l -evée

190 C. ,  sa l in i té  t rès  g rande ;  48  " /oo  bonne oxygénat ion  7rZ  ^SA. )  Dans les

bassins, une végétat ion intéressante stest instal l -ée (nuppia mari t ima) per-

mettant une bonneoxygénat ion et créant des caches pour le poisson. Les es-

pèces i .ntroduites sont var iêes :  bar,  nmlet,  angui l les, homards.. .  Aucun

résu l ta t  ne  peut  ê t re  donné,  Ia  v idange des  bass ins  nrayant  é té  fa i te .

Mais l t intérêt dtr" ,me tel l ,e expérience semble toutefoig très l imi- tée, 1e

propriétaire nfayant,  entre autre, aucune not ion des problèmes proie-préda-

teur .  (mé lange dra lev ins  e t  de  carnass ie rs ) .

II. LES FACTEURS FAV.ORABLES ET LES FACTEURS DEFAVORABLES A i]N DEVELOPPEMM.TT

DE L IAQUACULTIJRE.

2 .1 .  Les  paramèt res  éco log ioues  :  1es  cont ra in tes  na ture l les .  (c f .  car te

des  paramèt res  éco log iques ,  f ig .  E  04) .

* glilelglgg:s (station

LrinfLuence ocêanigue

^ 1 i - - +  ê ^ . . ^ - e b l e  à  I9 r ! r ( a L t  r a v v r  c

de  No i rmout ie r  au  Bo is  de  la  Cha ise)

donne à 1 r î1e une douceur part icul ière au
raquaculture :
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une température moyenne annuelfe éIevêe à cette latitude Tn =

12o4 C ident igue à cel le de 1a Rochel1e, mais avec des ampl i tudes

moins grandes. Les risques de ge1 et dréchauffement défavorables

pour l raquaculture sont l - imitês.

r .me pluviométr ie annuel le faible (SlO **;  qui  nrentralnera.que de

1égères dessalures hivernales.

une insolat ion annuel le é]evêe qui doi t  approcher les 2300 heures

relevées à 1r11e d.rYeu (pas de mesures à NOIRMOLIIER) permettant

r.me .forte production primaire.

-  des vents dominants drOr-r.est (N.W. à S.ï I . )  - t" . ,  êgalement,  une

fréquence importante des vents de secteur N. E. pr incipalement

en période hivernale (données du sémaphore de l-r î l -e drYeu).

gefeg!Éf::!1gg9:_!9p.9ggp,!f989: (.r. fis. E 02, E 03)

Lrî le de Noirmoutier,  long.ue de 20 Km et drune largeur var iant de

1 à 7 kmrest consituée pour les Z/S ae terres submersibles qui ont

été gagnées sur l -a mer, naturel l -ement par 1a const i tut ion de cordons

dunaires ou art i f ic iel lement par 1a crêat ion de polders.

La côte, longue de 50 Km est,  à l rOuest,  ent ièrement const i tuêe de

dunes de la Fosse à l -  tHerbaudière, sau-f  dans 1 ranse de la Guérinière

et au Devin où des dignres de protect ion ont été construi tes. Les du-

nes se poursuivent sur la côte Nord jusqurà Ia Madeleine, pui-s ensuit

il y a une alternance rocheuse et sableuse.

A l rEs t  de  1 t î1e ,  de  I ten t rée  du  por t  de  No i rmout ie r  jusqurà  1a

po in te  Sud de  1a  Fosse,  1e  r i vage es t  en t iè rement  a r t i - f i c ie l ,  cons t i -

tué dfune l igne ininterrompue de digues protégeant 1es marais et 1es

po lders .

Crest incontestabfement du point de vue topographigue 1e secteur

côt ier 1e plus favorable à l faquaculture. Ltal imentat ion en eau de

mer  de  tous  Ies  mara is  mar i t imes de  Lr l le  ( fZOO i ra )  se  fa i t  par

cette face Est,  ouverte sur La Baie de Bourgneuf.

La zone intert idale est t rès grande du côté de la Baie de Bourgneuf,

p lus  é t ro i te  au  Nord  e t  à  l f t res t  de  1r11e,  sauf  dans  l fanse de  Ia

Guêr in iè re  e t  au  n iveau de  1a  p lage des  Sab les  d fOr .
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Marées et niveaux

Les hauteurs des marées sont données pour 1r1le de Noirmoutier

Bo is  de  1a  Cha ise  ( .e ,nnua i re  des  marées  S.H.O.M. ) .

Lrampl i tude pour un coeff ic ient de 95 est de 4rB5 m.

Le zêro du Nivell-enent Général de La France. (rer) emproyé est cerui

de  Sa in t  Naza i re  (+  3 rO3 CM) .  Ma is  i1  sera i t  d raprès  VERGER p lus

exactement de + 2r9B CM.

Le Niveau Moyen des q_ers est au Bois de 1a Chaise de + 2r8O CM

* Houle

La face t :est de 1 r î le est t rès exposêe aux houles du large venant

de Nord-trest à Sud-Ouest.  Par contre, Ia face Est est bien abri tée.

Des si tes draquaculture en eau profonde sont envisageables au large

de l t î le  dans  la  ba ie  de  Bourgneuf  (c f .  zone D) .

,+ Courants (voir carte fig. E 04)

Lr l le  de  No i rmout ie r  es t ,  par  le  f lo t  d .e  marée a t lan t ique,  un  bar rage

pu issant .  E l Ie  s roppose à  1a  pénét ra t ion  du f lo t  d i rec t  ou i  se  propage

du Sud-Ouest.  Deux ondes de marée contournent 1f1]e :  l f rme par le

Nord et fa Baie de Bourgneuf,  l tautre par Ie Sud et 1tétroi t  goulet

d,e Fromentine (cf .  - f ig.  E 05).  Ces deux ondes de f lot  se rencontrent

en Baie de Bourgneu-f  au Gois, l igme de fal te empierrêe et surêlevée

depuis 1a f in du XVII Iè qui permet Ie passage des vêhi-cules à basse

mer.

Les courants dans les chenaux et près des côtes sont violents,  par-

ticulièrement au jusant :

-  à  l tOuest ,  en t re  Ia  po in te  de  l rHerbaud ière  e t  1 t l le  du  P i l ie r ,  le

f lot  at teint  2 noeuds, le jusant I  noeuds.

-  à  l r E s t ,  p r è s  d e  I t e n t r ê e  d u  p o r t  d e  N o i r m o u t i e r ,  I e  f l o t  p o r t e  a u

Sud (3  noeuds) ,  1e  jusant  au  Nord  (2  noeuds) .

-  au Sud, dans l-a fosse de FYomentine, le f lot  at teint  {  noeuds, le

jusant 515 noeuds.
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l -  Deux  l t c t l r c s  ap r i ' s  l a  basse  n re r  :  l a  r encon t r c  r l u  f l o l  r l t r  r '  e t  r l u

l l o t  t l u  S . ,  t r i ' s  l i o l cn t s ,  a t r  f ond  dc  l a  t r a i c  de  I l ou r ; r t r ' u f . ' -  1 .  Qua t re
henres aprùs l l  l rassc mer:  l i l  v ic to i ro du l lot  r l r r  \ .  ù l - rornet l t inc-
-  1.-Plc ine mcr :  le r t tot tvc lucnI  gr lnéral  vcrs le S.- ] i . ,  satr l  au c l tcnal
r lc  la Gr isc ct  i r  l : roment inc.  -  J-  Trois het t r t ls  après la l i le ine
rne r :  l l  l i o l t ' r r c c  r l r t  j u san t  à  l " r n l t r e t t t i n c ;  l c  mouvcmc t t t  g r ! t t t i r a l  ve r - s
lc S.-O.

source: PAPY L. 1 941

Fig. E 05 - Les courants de marêe sur les côtes de vendée



x Température de lreau
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Aucune étude précise nra été fai te dans ce secteur.  On peut toute-

.tois penser que l- rinf luence de 1a Loire, surtout en période de crue

hivernale, modif ie 1a température des eaux côt ières. Drautre partr

les hauts fonds de Ia baie de Bourgmeuf accentuent l- rinfluence at-

mosphêrique. I1 doit  en rêsulter des var iat ions annuel les de tempé-

rature pour les eaux l i t torales plus importantes de J ou 4o que les

eaux cô t iè res  ( t  oo  à  2oo c .  ) .

*  Sa l in i tés

La zone est inf luencée par les eaux de la Loire pr incipalement,  1es

apports dreau douce en Baie de Bourgneu-f sont peu importants, ceux

de 1r11e de Noi.rmoutier sont même nég1igeables.

ta diminut ion de sal- ini té dans cette zone peut atteindre 3"/oo par

rappor. t  aux eaux du large, soi t  des vafeurs comprises entre 32 et

34,5 "/oo généralement (a'après GOULEAU 1971).

x Turbidi té

Sur la côte Ouest de 1r11e, fes eaux sont peu turbi-des, l -es fonds

étant sabl-eux et rocheux. Mais, à l rEst de l -r î le,  l -es estrans sablo-

vaseux qui dêcouvrent à chaque marée sur de grandes étendues provoquen

de fortes turbidi tés. Les teneurs courannent observées draprès GOULEAU

en Baie de Bourgneuf vont de OrOO> gA à O'O2O S/I  au large 1oin cies

cô tes ,  e t  de  O 'O5O s / r  à  5  s / I  e t  1oo s /L  à  p rox imi té  des  vas iè res

l i t toral-es soumises au défer l-ement des vagues. (voir  Arueexe E 3).

* Pol lut ion

ta forte fréquentat ion tour ist ique pose des problèmes de pol lut ion

impor tan ts  dans  1r1 Ie .

Les agglomérat ions urbaines de 1rî Ie ne disposent actuel l -ement drauclu.r

système dfêpurat ion des eaux usées. Les rejets 1es plus importants

sont ceux de }a Vi l le de Noirmoutier ;  i ls se font directement d.ans

1fêt ier du Moul in au niveau du port  entralnant l r insalubri té de cet

é t ie r  e t  donc ,  d twre  par t ie  des  mara is .  Les  deux  au t res  é t ie rs  d ra l i -

mentat ion du marais prennent naissance darrs Lravant-port ,  i ls sont

moins  po l lués .

Ér--..
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Les quant i tês de matières oxvdables ( Inventaire des pol lut ions

df or igine Tel lur ique 1972) arr ivant en mer sont éva1uées pour l - t î l -e

à 1275 Kg de matières oxydables par jour,  dont la moit iê pour Ia

pr incipale agglomérat ion (Noirmoutier en I '1te z 656 fg moy' jour)

Les concentrat ions en bactér ies pathogènes sont importantes dans Ie

port  et  l ravant-port  de Noirmoutier ;  la salubri té des zones conchy-

l icoles toutes proches (aégorgeoirs et c laires des ét iers drArceau

et des Coëfs) est t rès menacée.

Les projets drassainissement (AeUut des travaux en 1974) comportent

un réseau et wre stat ion drassainissement par commune, soi t  un total

dterrviron 75.000 personnes. Le système drépurat ion envi-sagé doit

comporter,  pour la vi l1e de Noirmoutj .er,  un lagrrnage tert ia ire qui

se fera dans 1e nord du marais vers }a route de l tHerbaudière.

Deux autres sources de pollution des eaux de 1 rî1e; dues également

à la forte charge tour ist ique, sont les ordures mén?gères actuel1e-

ment déposées en plusieurs endroi ts du marais et les boues de vidal-

ge provenant des fosses cl-oses, nombreuses sur Lr l le.

Sêdimentologie, facteurs édaphiques

;;;";; .-.;. ;;.;.";;;;. ' ister aux attaques directes du

Iarge. Un transi t  l i t toral  dépJ-ace l-e sabl-e du Nord au Sud. Sur la

côte Nord, 1es mouvements sableux se font dfOuest en Est.

Sur fa côte Est,  i l  y a accurm.r lat ion de sables très f ins, en immenses

bancs plats parcouJus par de nombreuses r id.es (r ipple-marks).  Ces

sables plus ou moins vaseux à proximité des polders sont remis en

suspension cont inuel lement,  provoquant une turbidi té importante des

eaux dans ce secteur du littoral-.

* Syirgglergl!-ltglggrssg
. Botanigue

Les r ives de Noirmoutier possèdent une f lore algale très diversi-

fiée : (uNcei,ot 1g45) t 2

-  de  mode bat tu  à  Ia  po in t  Nord-Onest  de  Lr l le  (n . /p  =  1 r8)  *

-  de mode exposé sur }e reste des côtes occidentales et

nales de Lr1le avec une grande r ichesse

rocheux (n /p  =  2 ,3 ) .

-  de  mode abr i té  sur  la  cô te  o r ien ta le .

Les marais salants (réserves d reau et marais abandorurés) ont une

f lore apparentée aux cuvettes I i t torales à ChLorophycées, résuJ-tat

dfune intense product ion pr imaire.

septentr io-

en  fac iès
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"  Zoologi.e

Lres t ran  de  I r l le  es t  par t i cuL iè rement  favorab le  aux  o iseaux ,

const i tuar i t  1e prolongement de 1a zone dr importance internat ionale

de la baie de Bourgneuf.

Les gisements naturels de cogui l lages (trul t res, moules, cogues,

pa lourdes ,  e tc . . . )  son t  nombreux  au tour  de  1r î l -e .  I l s  son t  l fob je t

d.fune pêche importante (professiorueel- Ie et tour ist ique).

Les r ivages Nord d.e Ir l le sont abondants en crustacés (crevettes,

c rabes ,  homards)  e t  po issons  (bar ,  so le  . . . ) .

Les eaux de Noirmoutier sont drune grande r ichesse biologigue due

notamment à la présence de nombreux marais et à La gualitê parti-

culière des eaux de Ia Baie de Bourgneuf.

* Conclusion :  contraintes naturel les et aquaculture

Be conclusion, i l  faut retenir  cornme caractér ist iques essent iel les

. Ia douceur exceptionnel-l-e du climat

.  l  t importance des marais et de la zone t idale

. le caractère abri tê de la côte Ouest

.  la qual i té biologique des eaux

2 .2 .  L fu t i l i sa t i on  de  l r espace  :  l es  con t ra in tes  soc io -économigues

(voi r  car te des paramètres socio-économicues- f ig .  E O 6)

* Communications, services locaux

La créat ion e:r  1971 drr.ur pont rout ier entre } f î l -e et le cont i--

nent a entralnê une augmentation indéniable des passages de vé-

hicules, au préalable l - imités par 1e passage submersible du Gois.

Les problèmes de circulat ion sont,  aujourdrhui,  importants et 1a

crêat ion de routes à 4 voies a êtê jugée nécessaire.

* Le rapport  entre 1e nombre de Rhodophycêes et de Phéophycées (VP)

carac tér ise  l - ra l lu re  d rune f lo re  a1ga1e.  Vo is in  de  L tun i té  dans  la  zone

arct ique, ce rapport  osci l le autour de 1 r5 dans 1a part ie septentr ionale

de Ia zone tempérée Nord pour atteindre et même dépasser 3 dans Ia zone

subtropicale.



! j-,

i\

f .

t .

|  . ' . 1
i  - : . ;

, t . . .\  , ' - - ' . '|  , - - .  .
I  f  .  ' - - .

i c 4 t t '  .  
- - '  

,

. . ' . : .' . ; l ; l

\/ ./\rc{ /
t

I
t

f i ' . ' .1+.>-

i.,.,,::..Ï\\tc

I t
rI-_

J.s\Y/

.ôi\f{
\lL.)tA

l /  |
( (  I
\ \ l

\V

il
II
II

//

I I
, l
1 -'  l&tz

|t:'ry_
D DT MôI

/

|  
. : l \ ' \

f - .

T
, f  -"
t -

J

tl

. F

: t
l .- l r ' -

|  - - r|  ' - .

L r

:
t

i
I

I\,

\ eal"t'
r

rburd

i r  l .
t i

,rakt.
-h.
t'à\'l
T1
-)_/,;

,r,t#:

Ë

l\

îF
l l
l ' {
IT

F-

\
l l

l \

\#r\ //
{\//

; I :'"..t1 
tt r

a  â 1 .  )-ù-

--*

t

I

I

I

I

;

S O

-.

..:.

!il
\.'- Jt.

- ' -

_ . \  
\

^
, t  

t '

\
: ; J ' - 'o r . ,; . .

:j

\
r \

R\
\ \ \'Ni

\ ' )  
(=N

-."'--"1ï

""#4 ' - 1 '  \  t
1n1 \
4 '  \

\

I

)  
FiS. E 06 - Carte des Paramèties soc:

t - -
t  - - - -  

- - - - ' / )
t '  

- , /
.  - "  t

t / c .

, . )  
' ' ,  i i *  ^  , -  _ .n - ' .  . j l - - .  ^_ - '_  - - \

l l t r Ç' i.-.-.--.- - -
| ;, û'r \ ,-'-'
i / ' .. ..t

-ijî'.. 'l 's -:"1'::

\  "-  \ : .  i ' *  \  !  - , . -  -r ''' 
i-. ,^ -I@i*@

.---i''-iî**r**ffi
' 

L'\ . ._ ) \  
- :

,-rl ' ir,'i--r)N
-j ,2  -  : , '  

'  
" ' ' , )  

/

l . j  i  L - ' - r  / t

-j' 
:''i': 

"rt 
(A '

-.--j ].... .r.- il*l\ 1"., , -41
:_'-^.t,-t- '- 

- ' l \) izx' VT. 11, I
i i  _ t : r  ( ;  \ rEp tN€

"1\ !--,.-r'' 
t--'.. 

\@;ln
ii-j \..-;*1 d.g\. :/

i : '  , : ' ' v  
- IJ-W

*-r ' i- i- i  t  i-. .  Ë -\Â-Æ
ï i----':' \î'.. Y \
;i (.-. r:;i'î='-1;---'-..r",4*J
- . - r  

_^ ' ' '  
" -  

_ , - - \  
i ) - -  , i ; - - , ' - . - ,

i .  .  , ' '
F/

i ' l r - , ' r - -  (
F*t '- - -.

ïtnn 
--' {\ '

lit'-'r.. .'''r..\.r'. t'-',
F ] t . l t .  

\ - - .  
\ . / - )

t . l . ' n  \n in}  ' - - - - - I  \ . / ' \ - - r'ijnnn 
i (

tntr* r'
F.'Fl-* i In"n\ | \

tn\n* \' ' (
t . t r ]n  

\  /' r . ' " \  :
\$,:* , I

f.' I-. r.. ._ I
\ . n lF  

- - - -  - " - - ;  
\ "' 1 ' '  

s \  { , ' - "
1 - ' x l - -  -  - ''Fl;r'S--. 

!tn . t r * t  
, ,  \

n"nln
' f . , \ \

nnf'*\-
1 - " ' s r i

\  l - ' t *, \  t _ ,  s' \ t r r . \

\"5
.,t-^"rr\

:  
' r - 1 r ' ' t \

ntr*n-
\ 

"irttJ\\  'n ' i \

dT, 101-
du: f 'B,ARB



( t t

W1,1972,  1 .408.000 passages de  véh icu les  on t  é té  enreg is t rés  en t re

I r î Ie  e t  l -e  cont inent  (eo is  +  pont ) .

ta voie ferrée la plus proche Passe sur 1e cont inent à Chal lans

(a a: Km de lragglomérat ion de Noirmoutier-en-:- t f le).  De Noirmoutier,

Narrtes est à 140 Km ; La Roche s/Yon à 1OO Km.

x Problèmes fonciers

domaine terrestre :  l -a surface de 1 r l l -e est de 4.668 ha. Les marais

salarrts abandonnés en très grand nombre occupent 17"/. de cette sur-

face. La possibi l i té pour l raquaculture drut i l - iser de tel les zones

est à considérer. Les d.ocuments drurbanismes existants ou en projet

sont :

. le plan drurbanisme directeur, groupant 1es 4 commrrnes (approuvé

e n  1  9 6 9 ) .

.  les  P .O.S.  (en  cours ,  é ta t  au  1er  Janv ie r  1974) .

.  le S.D.A.U. de la côte Vendêenne (en préparat ion.)

domai-ne mari t ime :  des problèmes de conf l i ts sur ce domaine, entre

le tour isme et l taquaculture, r isquent de se poser (cf .  paragra-

phe tour isme et rapport  CEASM/CNEXO 1974 relat ions Tourisme -

Aquaculture).

x Agriculture

La culture tradi t ionnel l -e êtai t  cel1e des céréales (- fromerrt ,  seigle,

orge) et de Ia vigne. Aujourdthui,  la pLace a êté pr ise par Ia Pom'ne

de terre. Les terres agricoJ-es (SeU) reprêsentent 40% de la surface

d e  1 r 1 1 e .

x Saliculture

Les marais salants créés pour les premiers au VIIè si-ècle, pour 1es

derniers au XIXè siècle dans l-es polders couvrent près de 700 ha sur

1r11e. Cela représente environ ' l  4.000 oei l - l -ets ou aires de product ion

soit  un peu plus de 1 0% de ces sur-faces, le reste êtant const i tué de

bassins de prêchauffe (vives, métières) de canaux dral imentat jon

(é t ie rs ,  b ranches)  e t  de  te r res  (bosses ,chemins) .  Au jourdrhu i t  20%

environ de 1a surface reste exploi tée, soi t  une product ion drenvi-

ron 2.000 tonnes par an. Une coopérat ive de vente existe.

1 oei l let  a une surface de 65

1 tonne de  se l  à  l roe i l le t  es t  vendue

n u  à  l r h a  d e  m a r a i s  e x p l o i t é  o e  2 . B O O

m2 environ. 11 y a

1 40 F. La tonne en

I '

2 0  o e i l l e t s  à  ] r h a .

1972t  so i t  un  reve-

h--
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Le nombre de sauniers qui étai t  de 248 en 1945 nrétai t  plus que de

14 en  1972.  Les  propr ié ta i . res  exp lo i tan ts  qu i  é ta ien t '108 en  1962

nfêtaient plus que 52 en 1972.

La salicul-ture aujourdrhui ne. concerne donc plus qutune soixantaine

de personnes gui exploitent chacune 40 oeillets au maxirmm. te plus

jewre dfentre eux est âgé de 5O ans. Plus d-es 3/+ aes marais sont à

l rabandon.

* 9gg.ly]fggllgfg (cf . parasraphe 1 .2)

- L rostréicul ture

Jusquren 1960 lrostrêicul ture étai t  pr inci .palement une act iv i té

exercée par des charentais ou des pêcheurs pour lesquels i I  sragis-

sai t  drune act iv i tê complérnentaire. Aujourdrhui,  de nombreux jeunes

sont chefs drexploi tat ion (60% ont moins de 35 arrs).  Rappelons

l rex is tence drwr  G. I .E .  qu i  g roupe une so ixanta ine  d texp lo i tan ts

pour la plupart -favorabl-esà urre aquaculture utilisant 1e marais.

La mytilicul-ture

La moitié des ostréicul-teurs pratiquent également l-a culture des

moul-es évitant ainsi le risque de ]a mono-culture, mai-s 1e dêve-

loppement de cette act iv i té semble moins prometteuse.

x Pêche loca1e

ta pêche à ta sardine étai t  t rès i rnportante à Noirmoutier jusquten

195O. Son abandon a nêcessité une reconversion des pêcheurs dans 1a

pêche aux crustacês (homards, langoustes, crabes, araignées, lar: .gous-

t ines, crevettes).  La pêche au chal-ut est êgalement prat iguée pour

1es poissons ( l ieu jarrne, merlan, sole) et fes crevettes. La pêche

aux cogui l lages concerne la moule (naissin abondalt)  ta palourde,

Ia coque, 1a coqui l le Saint Jacques .

Le seul pott  ae pêche de l  r l l -e et même du quart ier est cel-ui  de

LtHerbaudière. Le port  de Noirmoutier-en-Ir i le qui joua un rôIe

important dans les échanges économiques nrabri te plus aujourdthui

gue les canots des conchyliculteurs. Il faut ajouter à cela quelgues

abris :  le moui l lage de Morin, le port  du bonhomme.

Les stat ist iques de product ion du guart ier de Noirmoutier sont impar-

fai tes par défaut du fai t  de l -rabse:rce de halIe à marée.et du fai t

du débarquement de certaines marchandises en dehors du guartier

(civel les au Pel- Ier in et à Nantes, coqui l les St . iacgues au Croisic

et à Pornic,  crustacês à La Rochel le).  Les chi f f res pour l rarueée

1 972 sont  :
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POr.SSonS

seiches

crustacés

364 tonnes

1 83 tonnes

91 I torures

I1 faut s igmaler en plus de Ia pêche en mer l t importance sur les

cô tes  de  I  r î1e  de  la  pêche à  p ied .  Cet te  ac t iv i té  es t  p ra t iquée

surtout par J-es tour istes (secteur du Gois) ;  el le inquiète 1es

t i tulaires de concessions de parcs à plat qui  sont souvent I tobjet

de dégradat ions. La pêche dans l-es marais permet 1a capture de

rnr let ,  angnri l les, pl ies ou carelets dans les ét iers ou par vidange

de bassins.

lr Industries environnantes

Aucune depuis l-a ferrneture des

* Urbanisme

conselver]-es.

La populat ion sédentaire sur la zone est faible,

habitants.  Pendant la saison est ivale, I rarr ivée

ristes fai t  faci l -ement décupler 1a populat ion.

moins de 1 0.000

massive des tou-

CO}O,IUNES
POPULATIOI{
SEDM{TAIRE (1 968)

POPIILATION
SAISONNIERE(1 970)X

BARBAÎRE

L I EPINE

[A GIJERINIERE

NOIRI,IOUIT ER-IN-
L  I I L E

1 1  2 4

1 660

1 1  6 2

4020

1 8  0 0 0

1 2  0 0 0

1 0  0 0 0

60 000

TOTAL 7966 1 00 000

'l( source : l,Ii-nistère de I rAgriculture - Statistiques VENDEE

La construction des résidences secondaires atteint aruruellement Ie

chif f re de 300 à 400 unités. Aujourdrhui,  l -e nombre des résidences

secondaires a dépassé celui  des résidences pr incipales. Lturbanisa-

t ion  tour is t ique  de  1r î le  qu i ,  p r im i t i vement ,  concerna i t  le  sec teur

Nord  de  1r î le ,  tend à  se  déve lopper  sur  l rensemble  des  communes.  Des

lot issements se sont implantés sur les drrnes de Barbâtre et de Ia

Gtrêrinière.

Plusieurs promoteu:rs envisagent La construct ion de complexes tour is-

t iques comportant 1a construct ion drhabitat ions dans les marais et

dans les polders (cf .  paragraphe tourisrne).

-r-r..' -
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* Tourisme

Le tourisme est t rès ancien sur l r Î le.  cantoruré à ra f in du siècre

dernier dans Ie secteur du Bois-de-1a{haise et de 1a plage des

Darnes, i I  sfest aujourdrhui génêral isê et représente 10% de ra tota-

l i té de cette act iv i té srr  le l i t toral  vendêen.

Les plages naturel les sont nombreu.ses, leur capacité a été est imée

à 300 000 baigneurs. un recensement par photo aérienae (document

ATCOA) montre les secteurs les plus fréquentês.

./t source : -  A.L._Cr0.A. . '

I-EGTNDE

TOURISTES

tr - 40 touristes

. r  - 8 0

-  - 1 2 O

: 4 0 0

Oa remarguera sur Ia côte Est l r importante zone de polders sans

plages où lract iv i tê tour ist ique est nul l_e et où, par contre, les

possibi l i tês draquaculture sont grandes. (claires à hultres, parcs

au 1arge, nombreuses surfaces submersibl-es disponibles).

A l fHerbaudière vient drêtre achevé w. port  de plaisance en eau

profonde. Plusieurs mouillages existent en avant du vieil et du

Bois-de-la-{haise. P]usielrs projets,  à ini t iat ive pr ivêe, ont été

prêsentés concernart  1a crêat ion de ports de plaisance, assort is

d fopérat ions immobi l ières :

- le port du Grarrd Mullenbourg près du port de Noirmoutier, dans les

marais si tuês derr ière 1a digrue Jacobsen.

- lrendigage de 1 200 ha en baie de Bourgneu-f pour l-a création drr:rr

port  en eau profonde, de plans dteau, etc. .o âvêc urbanisat ion de

la zone terrestre cont iguë (polder de Sébastopol,  marais).  te der-

nier projet est en conf l i t  d irect avec les act iv i tês de pêche et

dlaquaculture existantes ou possibles.
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Sur Ia carte des paramètres socio-économigues, f ig.  EO6, 1a densité

touristique est indiquée, pour chaque commune, en nombre de lits

tour ist iques au Km2. La capacité draccuei l -  de I t l Ie est répart ie de

la façon suivante (encueleneuo 1973) :

C a m p i n g  . . .  . .  . .  n .  4 0 %

M e u b l é s . . . . . . . . . 3 1 / o

Résidences secon-
daires 24/"

Colonies de va-
cances 3%

H ô t e 1  . . . . . . . . . . .  2 i (

!1u"3lL-9rP,191

La répa r t i t i on  des  emp lo i s  en t re  l es  sec teu rs  d rec t i r r i tÂc  ac t

draprès lf étude CNEXæEASM Tourisme-Aquacut-ture 1974 :

Agr icu l tu r€  o r ros  440 emplo is ,  so i t  17% aes  ac t i f s

P ê c h e  o .  .  . . . . . . .  z  2 9 O  e m p l o i s ,  s o i t  1  1  / .  d e s  a c t i f s

Conchyliculture : 22O emplôis, soit B% des actifs

Les activités commerciales et le bâtiment représentent pour leur

part 5O/" des emplois de 1a population active îlien:re.

* Conclusion : util isation concurrente de lrenvironnement.

Le développemerrt  tour ist igr,re de l t l le stest accentué avec la créat ion

du pont l-e reliant au continent. Les exemples de conflits entre le

touri.sme et la conchyliculture staccentuent. IL sembl-e surtout que

Ie maint ien dtrrn équi l ibre entre ces deux act iv i tés soi t  respecté.

Les projets tour ist iques de masse ont échoué sous Ia pression des

conchyl icul teurs, des i tAmis de I f l le de Noj.rmoutierr t . . .  Le secteur

Nord de I f l le est occupé ent ièrement par le tour isme, la côte Est a

une vocat ion aquacole qui doi t  être maintenue. A l t0uest de l t isthne

de Barbâtre par contre, conchyliculture et tourisme se disputent

1- lespace.
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III  -  LES POSSIBILITES DE DEVELOPPEMENT DE TIAQUACULTURE SUR LA ZONE.

J .1 .  Les  espèces  e t  les  types  drexp l -o i ta t ions  env isageab les .

tes surfaces ut i l isables pour l taquaculture sont nombreuses et

var iées .

-  S i tes  à  te r re : la forte concu.rrence tour ist ique rend ces si tes

rares

Êi! : très grandes surfaces disponibles

dans les marais(al imentat ion en eau souvent di f f ic i le.)et surtout

dans 1es polders tournés vers la baie de Bourgneu-f dont les possi-

b i l i tés  sont  p lus  i -n tê ressantes .  (c f .  Arueexe 1) .

Sites sur l restran :  Ies parcs conchyl icoles occupent déjà une

grande p1ace, des possibi l i tês drextension existent pour l raqua-

culture des moll-usques.

Siteq-_enflggs_eau : 1a baie de Bourgmeuf bien abritée du large

doit  permettre l r implantat ion de structures draquaculture du type

cages,  pan ie rs  suspendus. . .

Les espèces à envisager dans cette zone, compte tenu des paramètres

écologiques sont les suivantes :

-  Mol lusgues :  1 rhultre,  Ia moule, la palourde, la praire, le clam,

la coqui l le Saint- Iacques.

- Crustacés :  1a crevette bouquet,  la crevette gr ise, l -a crevette

j  aponai se.

le  bar ,  la  daurade,  1a  so le ,  1e  muIe t ,  1 rangu i l1e ,  la

trui te.

I1 faut aussi  considérer la possibi f i té dfut i l - iser les grandes sur-

faces disponibles de marais af in de produi-re une nourr i t r . l re naturel le

pour 1es espèces ci-dessus :  product ion massive dralgnres microscopi-

ques pour les rnol lusques, product ion de pet i ts crustacés, crevette

des marais par axemple(febçqg4eles varians)pour la fabrication drali

m e t s ,  e t c . . .

Lfaquaculture de mollusques pourra être du type tradj.tiorueel en parcs

sur 1!estran ou en bassins dans 1es secteurs safubres du marais (co"n-

me 1es claires existantes) ou encore sur radeaux ou paniers . f lot tants

en baie de Bourgneuf.

t taguaculture de crustacés (crwettes) nécessitera des bassins avec

aménagements spéciaux (caches, fonds aérés.. . )

Lraquaculture de poissons en marais pourra être du type semi- intensif

ut i l isant les grandes sur, faces et les possibi l i tés l i rni tées dfeau de

mer ;  dans les secteurs à bon renor.nrel lement (polders et marais en

bordure de rfeau, cages en pleine eau) 1es charges pourront être prus

é1 evées.

-  Po lssons  :

E . - _
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La forte turbidité des eaux de la Baie de Bourgneuf alimentant

1es marais et 1es polders nécessitera pour certaines espèces des

procédés de décarrtat ion préalab1e.

3 .2 .  Les  zones  re levées  (c f .  F i .g "  E  O T)

Les di- f férentes zones relevées sur carte,

qu i  on t  ê tê  I tob je t  d r inves t iga t ions  sont

- l rensemble du marais I
-  les polders de la baie de Bourgmeuf.

3 .3 .

sur Ie domaine terrestre

El

les

Par

ce gui concerne re domaine maritime, ir faut envisager toutes

zones larges de l-  testran souvent déjà ut i l - isées en grande part ie

Ia conchyliculture,

-  estran sabLeux de la Guérinière

- estran sableux de la fosse

- vaste estran sabl-o-vaseux en baie de Bourgneuf

et certaines zones à préciser en pleine eau dans 1a baie de Bourgmeu-€

(Des études courantologiques préciseront les zones l-es plus aptes

pour f  impla:r tat ion de structures f lot tantes ou irunergées).

Les zones favorables (c. f .  Fig.  E O T)

Ltétude des facter.rrs favorables, les obserwations et analyses de

terrain nous ont amenés aux conclusions suivantes :

Le  mara is r  pâr  ses  poss ib i l i tés  d tappor t  d teau de  mer ,  peut  ê t re

dêcoupé en dl f fêrents secteurs ;  les mieux al imentês seront res plus

favorables. 11 s tagi t  i .c i  des marais proches du trai t  de côte où 1es

apports dreau pourront se faire par pompage ou par écoulemeï). t  gravi-

taire.  Les ét iers qui al imentent les marais intêr ieurs ne permetterrt

par contre qutwr faible apport  drrrne eau âux caractér ist iques modi-

f iées (cf .  AruT exe 1 ) .  ces part ies du marais devraient être protégées.

CeLa ne veut pas dire les laisser en état drabandon, mais trouver une

gest ion qui permettrai t  de prof i ter au mi-eux de leurs capacités très

grandesde produire naturell-ement 1a matière vivante primaire, et donc

d'augmenter 1a product iv i té biologique des eaux l i t torales (effets

bénéf iques sur Ia pêche, 1a conchyl icul ture, I raquaculture).

tes sal- ines en expJ-oi tat i .on ne sont pas un obstacre au d.âreloppement

de 1 raquaculture. I1 faudra toute-fois considérer les nodif icat ions

possibles dral imentat ion en eau de certaines sal ines en e>çloi tat ion

dues à  l t impJ-antâ t ion  de  nouve l les  p r ises  d teau.  cer ta ins  sar icu l -

teurs si tués en amont drét ier se plaignent de prendre di f f ic i lement

de l reau dans  leurs  bass ins  depu is  I 'appar i t ion  de  c la i res  à  hu l t res

si tués en ava1.

.L---
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Les polders de la côte Est sont à classer cornme les marais de

bordure du trai t  de côte et sont d.onc des secteurs intéressants.

De p1us, i ls sont aujourdrhui

p lo i t  ées .

Les zones 1es plus favorables

sont donc :

r i
constituês de grandes surfaces inex- i,I

i
I

à  l raquacu l tu re  de  1r l1e  de  No i rmout ie r i
I
I

Les marais_en bordure du trai.t de côte

. A l t0r.r.est, ceux situés derrière les drrnes de Ia Pointe du Devln

où une alimentation directe sur 1e large pourrait être envisagée,

1es êvacuat ions se faisarrt  vers l fest par les canaux actuefs.

.  A l rEst,  ceux si tuês dans l favant-port  de Noirmoutier à la condi-

t ion que les problèmes de pol lut ion soient réso1vés et tous ceux

situés derr ière }es dignres jusgurau passage du Gois, incluant

les  te r ra ins  submers ib les  (po lder  de  Sébastopo l ,  e tc . . . )  compr is

entre la N 1 48 et les dignres Est.

-  Les  la rges  es t rans  drOuest  e t  d rEs t  dê jà  en  exp lo i ta t ion  conchy l i -

coJ-e par endroi ts.

- Certains secteurs en pleine eau de fa baie de Bourgmeuf entre les

bancs rocheux de Ia Chaize et de Bourgneuf qui seront à prêciser.

L rAnnexe E 2 donne l-es caractér ist iques de quelques si tes.

I

l

I

I--



ANNEXE 1 DO{NEES HIDRoLoGTQUES SUR tES MARAIS

A. LE I"IARAIS CMITRAL

Les apports en eau de mer sont l imités par le niveau et le cal ibre des
ét ie rs  :

(ze

est barré au fond du port de Noirmoutier par de grandes
pont  de  la  N.148.  te  rad ie r  de  ces  éc luses  es t  à  la
La fermetrlre des portes (actuellement en mauvais état)
p le in  dans  1ré t ie r .  c res t  re  p lus  impor tan t  des  3  é t ie r , ,

:

;
à 1500 m environ de son embou- i

vanne es t  à  la  cô te  +  O,SO m i

-  1 ré t ie r  du  Mou l in

écl-uses si tuées au

c o t e + 0 r 9 0 m N G F .

permet Ia tenue du

llÉllgf_9l{fgggg est barrê par .un vannase
chure (pont dtArceau).  Le radier d.e cette
NGF.

liÉ!tsr_9s:_9eits a
est  à  Ia  cô te  +  Or4O

de 1 rembouchure.

été rêcemment dêvasé. Le

m NGF. Un vannage barre

fond, au pont de 1a N 148
' l  t  é È i  e n  À  a n " i  - ^q  u i v - r u n  1 2 0 0  m

Quant aux rnarais alimentés par ces étiers, i1s sont situés à
riant en moyenne entre + l roo et + 2roo NGF. rr- faut solrvent
minimum de 80 pour r t faire boirer.

La qual i té de l reau d.es ét iers var ie dravar- en amont.
niveaux de 1tét ier,  des quant i tés dreau gui c irculent,

une cote va-

un coe-fficient

E11e dépend des

des entrées et
s o r t i e s  d r e a u  d e s  b a s s i n s ,  e t c , . .

Les caractér ist iques physico-chimiques de lrêt ier drArceau ont été observée:
Ie 29 Juin 1973 en di f- férents points de lrêt ier (r ig,  E o B) et sont résu_
mées dans le tabldau ci-d.essous :
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Zl /e/ l+ -  P.M. 15 H 35 - Coef.83 -  cote atteinte 5mO5 au Port  de NOIRMOUTIER

:Stat ions r l a  n r Â ' 1  À r r a m a n { - .  l f  o r r n ag e  i / r  u .  r r ç r u  s

.0),ry9. di ssous
-'Temn ^ '

: - - " ' ' ^ -  : S a l i . n i t é  i  ,  !  t n r l
S U f . t a C e  m a / 1  o I  n - t -  r r r

. I L : l /  f  . . / o  5 a L .

:Tur-
: b i d i -
3 t é

1 
' Pointe du Devin

:
4 .  Pont de la N.1 48 sur

'  
1 r ê t i e r  d t A r c e a u

- - - - t
I

. t
I! ;n I ree o.e I 'Avanf-Port

:  d e  N o i r m o u t i e r  :  1 7 H 3 0  z  1 7 " c  . .  3 2 o / o o  :  B r 2 :  1 0 3  :  B r 5 4 :  n o n  i

t  t S t t o o  t  
, T o "  

t  
3 1  , 5 " / o o '  8 , 1  '  1 o o  t  B r 4 8  t  , r o '

'  
7 r B  

'  
1 0 5  

'  
8 1 4 6  

'  
o u i

2 
'  

Entrée de lrAvant-port '

;
- - - : - - - - -  : - - - - - - - - : - - - - - - - :  - : - - - - . - - - - - : - - - - - : - - - - i

;
3  :  F o n d  d e  l r A v a n t - p o r t  : 1 6 H 1 5  : 1 8 " c  z  3 2 " / o o  :  8 1 6  : 1 0 9  :  8 1 3 6  :  o u i  1

1 7 H 1 5 ' 2 0 " 5 ' 3 3 " / o o

5  :  P o n t  d . e  l r A r c e a u  ( V a r u e e ) 1 6 H 3 0  z  2 1 0 2  z  3 4 o / o o  :  B r 2 :  1 1 1  t  B r 4 5 :  o u i  i

la  Corbe

---: --------

6 :  Pont de

--- :  --------

7 : Pont du Marais Neuf 1 7H00 .  Q E  ( o /  Q ' 1  . ' 1  1 o.  J J | J  /  O O  .  v t  |  .  |  |  /3 25" B ,60

Météo : chaude journée ensoleillée, succédant à du mauvais temps

* La qual i té de Ireau des marais,  al imentes par ces ét iers,  dêpend de la

fréquerrce du renouvell-ement :

- Dans rrn ancien marais salant près de lrHerbaudière récemment surcreusé

pou-r tenter de récolter de l reau douce (aucwle entrée d?eau de mer) :

5/e/ZS 50 cm d. 'eau Température de surface . . . . . .  24",

T e m p ê r a t r . r r e  d e  f o n d  . . . . . . . . .  2 1  o 5

S a l i n i t ê . . . . . . . . . .  . . . . .  5 1  " , ( o

0>q1gène dissous, en surface 6r9mg

Orgfgène dissous en profondeur 5r6mg,

Présence de Ruppia maritima

Les sols sont donc très chargés en sels et l - rut i l isat ion des anciens marai

salants devra amener à consi-dérer les r isques de sursalures par dissolut io

des sels contenus darrs les sédiments.

-  Dans lur oei l let  de marais salant à l rabandon (eau de mer ernprisoru-rêe

depuis un temps indéterminé).

L

2r/6/73 Température de 1 rair  26oc
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certains oei l lets cont iennent une eau de consistance lai teuse, la , i

sal ini té est alors de l tord.re d.e 22Q"/oo.

- Dans un marais où sont fai ts des essais dtaguaculture (bassins de

PRECIIAIS cf . chap. i) à renouvelLernent fréquerlt.

2r/6/73 Température de surface : 22oc

H a u t e u r  d l e a u  . . . . . . , .  :  6 O  c m

S a l i n i t é  . . . . . . . . . . . . .  :  4 6  à  5 0  " / " o  s u i v a n t  1 e s
bass ins .  -  

, i
Présence de Ruppia maritima et Chaetomophes 

i
Ce marais si tué près de lrHerbaudière est al- imenté par une dêrivat ion j

. i

de l rét ier du Moul in.  Son éloigmement de lrembouchure de l- tét ier

(g:OO m environ)et les di f f icul tés dtal imentat ion dues à l -a cote des

terrains ne permettent qurun apport  dreau sursalée.

b. 1es I,IARATS et POLDERS M'[ BORDURE DU TRAIT DE COTE

* Les possibi l i tés dral imentat ion en eau de mer des marais endigués de l-a

côte Est dépendent du niveau de lrestran au pied des digues, lequel est

de  l ro rdre  du  zéro  NGF (v  +  3 tOO CMr: t  N .M.M. )  a . rec  d .es  ex t rêmes d .e

+ 2rO0 e t  +  J r60  CM.  I l  y  a  donc  poss ib i l i tê  de  prendre  de  l reau à  tou te

marêe, soi t  par écoulement gravi taire,  soi t  par pompage.

lques cotes de radier dtal- imentation de ces marais ont êtê précisées

g .  E  og )

grande pri-se dteau sur la digue Jacobsen al irnentant l-es marais inté-

rieurs" L a r g e u r  . . . . . .  1  , 4 0  m

-  H a u t e u r  .  o  o . . .  1  r 5 O  r n

Por te  à  c lapet

Cote  du  rad ie r  +  3130 CM

lempérature de l teau :  31oc

S a l i n i t é  . . . . o - . .  . .  1 8 O o / o o  e n v i r o n

Que
l c :
\ r r

A

^
A pet i te pr ise dfeau sur 1a digme de Jacobsen al imentant l -e marais de

l4ularnbor:r5r, Diarnètre 5O cm

Cote du radier :  + 2rB0 CM

alimentat ion pr incipale du marais Le Terrain Neuf

Buse de 40 cm

Cote  du  rad ie r  +  2 r8O CM

F o n d  d e  l r é t i e r  +  2 1 3 0  C M
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A
ff\ grande vanne à l rabandon (cf .  Photo E O 3) pour 1'al imentat ion des

rnarais de Cai]1a.

L a r g e u r  . . . . . .  o .  2  m

H a u t g u r  . . . . . . . .  4  m

Cote du radier de béton + 3108 CM

Niveau actuel de l testrarr + 3r9O CM

Ervasement des portes de 70 cm

Pour retrouver sr.lr lrestran la cote du radier de cette varrne, il faut

sréloigmer de la digrue de 125 m. Lrengraissement de ce secteur est d.onc

important.

Vanne dtal imentat ion de 1rétang du Vide.

Cote du radier extér ieur de l -rordre de + 2rOO CM

Da]rls ce secter.rr, les courants forts du Gois empêchent If engraissement

de I res t ran .

Dtune façon générale, 1es al imentat ions des marais salants sont l_a

plupart  du temps de tai l le insuff isante pour l raquaculture et s i tuées

à une cote é]evée ;  les ouvrages des polders ,  dont l rusage est dréva-

cuer lfeau douce sont de plus grandes di.mensions et mieux adaptés.
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AI.INE](E 2 . CARACTERISTIQUES PRINCIPALES DE QUELQUES SITES

parmi les zones considêrées favorables à l raquaculture, les si tes

su ivant  on t  é té  1 'ob je t  d rure  é tude p lus  par t i cu l iè re  ( f ig .  E  07) .

- Le Marais du Boucaud

- Le Marais du Terrain Neuf

- Le Marais de Mulanbourg

- Le Marais de La Nouvel le Bri l le

- Le Marais de l -a Berche

- Le Marais de Cai l la

- Le polder de SébastoPol



(s5

LE BOUCAUD ET LE TERRAIN NETTJF
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Photo E 04 - Vue aérier:ne à basser fiêr r

t r  haut de Ia photo, le marais du

marais du TERRAIII NEUF.

BOUCAIID, au Centre }e
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LE MARATS DU BOUCAUD (1.8) (ss

Repérage  Car tog raph ique  :  E  1d

Commune : NOIRMOUTIER-N-Lf ILE

Cadas t re  :  Sec t i on  J

Etude de terrain : 29 Juin 1973

1.- CCI' ITRAINTES NATURELLES (cf .  Photo E 04)

- Morphologie : marais salant errdigué

;; ; ; ; ; i ; ; l  ,* ' '  1,ava' t-port  de Noirmoutier,  entre 1?ét j .er du

Moul- in (au Nord) et l - f  ét ier d.rArceau (au Sud).

-  Sur-face :  hrsenble de 16 ha dêcoupês en 29 bassins

- Accès : Route goudronnée entamant l-e site à l-f0uest et au Nord

-  Ar r i vée  d feau de  ner  :  par  l ré t ie r  d rArceau qu i  bordç  1e  s i te  au  Sud

- Oualitê des eaux : c-f. Annexe 1

-  Po l lu t ion  :  p rox imi tê  de  l -a  V i l le  de  No i rmout ie r  ;  1e  por t  e t  1 ré t ie r

du Moulin sont des zones insalubres.

- 9gl : argileux

- Eyff$3g1gl!_llglggtggg : .du type marais salant pour les bassins et

du type schorre pour 1es digues.

2 . -  UT]L ISATION DE L IESPACE

-  I fgg f lÉ !É ,  1  J  p ropr ié ta i res  se  par tagent  les  2 !  parce l les ,

6 df entre el- les sont en rr indivi .srr .

- 
Elp_191!g!l9l : la saliculture est errcore pratiquée sur 50% environ

de 1a surface, 1 20 oei l lets environ étant e>çloi tés

e n  1 9 7 3 .

- Act iv i tés environnantes :  l -es faces Ouest et Nord du si te sont l -es

- plus menacées. Pfusieurs bassins ont été conblês

(6 bassins soi t  2 ha de surface) notanunent le long

de l -a  N.1  48 .

3.-  CONCLUSION

Ce s i te  es t  ac tue l lement  wr  des  mara is  sa lan ts  où  la  dens i té  d fexp lo i -

tat ion du sel  est . forte.  Le développement urbain menace Ie marais.  tes r is-

ques de pol lut ion sont à l -  rheure actuelLe importarrts,  étant donné la proxi-

mité du port .  Er déf ini t ive, l rapt i tude général-e du si te est Ia suivante :

-  M o r p h o l o g i - e  d u  s i t e  .  . . . . .  3

- Protect ion contre 1es nuisances 1

-  C o n t r a i n t e s  b i o l o g i q u e s  . .  . .  . . .  3

-  E s s a i - s  e t  p r o j e t s  . .  .  . . .  . . . . . .  3

-  À p t i t u d e  g é n é r a l e  s u r  2 0  . . . . . .  1  0
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LE MARAIS DU TERRAIN NEUF (a.s)

Repérage car tograph igue :  E  1d

Commune : Lf EPINE

Cadastre :  Sect ion J -  feui l le 1

Etude de  te r ra in  :  13  Ju in  1973

1.- CONTRAINTES NATURELLES (cf.  photo E 04)

- Sgfglglgglg : Marais sal-ant endiguê

-  S i tua t ion  :  dans  l tavant -por t  de  No i rmout ie r ,  en t re  1 té t ie r  d tArceau

(au Nord)  e t  1 ré t ie r  du  Coëfs  (au  Sud)

- Surface :  ensemble de 23 hectares découpés en 34 bassins. La majorLtéi

drentre eux ont pour tai- l le 250 m de long par 30 m.de large

- Accès :  Chenin de terre pénétrant jusqutau centre du marais.

-  Ar r i vées  dreau de  mer  :  2  buses  sur  l ré t ie r  des  Coëfs  de  pe t i te

dimension.

- 9gelf!É_9g_ll9eg : cf. Arueexe 1

- 
lgl lg l lg l  :  Lfêt ier des Coëfs est relat ivement abri té de l -a pol lut ion.

due à  l ragg loméra t ion  de  No i rmout ie r .

- 
lgl : argileux, l-es bassins du pourtour sont très envasés.

- 
Eyffg*Igg!_9a_glggfggg : du type marais salant dans les bassins.

Dans ce  sec teur  la rge  de  1ré t ie r  des  Coëfs ,  l reau es t  ag i tée  à  p le ine

mer, on peut constater Ia présence au bas des digues de fucales

(Pelvet ia canal iculata, Fucus spiral is,  Ascophyl lu-m nodosr.un).

2 . -  UTIL ISATION DE L IESPACE

- tfgqffÉ!É , 1J propriétaires se partagent les 34 parcelles, 9

drentre el- l-es soit 5 ha sont en rt indivisrr.

- E1p_lgflellgl : Le marais est pratiquenent à lfabandon. Une cinquan-

' taine droei l lets seulement étaient encore exploi tés en

1 973.

- Act iv i tés environnantes :  Le si te ést entamé de digues su_r 3 faces,

la 4ème est une zone agricole. 11 nry a donc pas de me-

naces environnantes.

3. - COt{cLUSrOtl

Ce s i te  es t  in tê ressant  par  sa  d imens ion ,  ses  bass ins  b ien  dess inés ,

sa si tuat ion à 1rêcart  de toute act iv i tê nuisante, ses nombreux contacts

avec la mer Permettant une bonne al- imentat ion de tous les secteurs. Le

danger de pol lut ion due à Noirmoutier-en-LrÎ1e nrest pas totalement écarté

aujourd rhui.

t r  conc lus ion ,  l rap t i tude généra le  du  s i te  es t  fa  su ivante  :

-5-.
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-  Morphologie du si te 4

- Protect ion contre les nuisances 3

- Contraintes biol-ogiques 3

-  Essa is  e t  p ro je ts  3

- Apt i tude génêrale sur 20 1 3
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Repérage Cartographigue :  E 1d

Corrnune : NOIRMOUTIER-E{-LTILE

Etude de terrain :  14 Juin 1973

1.- COIITRAINTES NATURELLES (cf.  photo E 05)

- Ugfglglgglg : Marais salant endignré

- Situat ion :  au Sud-Est de I tagglomérat ion de Noirmoutier

- Surface : Hesemble de 20 ha environ prolongé au Nord-Ouest par un

ensemble à peu près ident ique.

- Accès : La route empruntant Ia digue Jacobsen surplombe 1es marais,

plusieurs chemins drexploi tat ions existent.

- Arrivêe dreau de mer : par le chenal menant au port dont 1e plafond

est à la cote + 2,00 CM environ. Les marais sont eux à Ia

c o t e  +  3 r 5 O  C M .

- Pollution : Des analyses ef-fectuées par l-e laboratoire départemental

drhygiène de Nantes révèlent une pol lut ion organique notable

darrs le chenal au jusant due aux rejets de l -ragglomérat ion

de Noirmoutier.  Le trai tement des eaux usêes devrai t  permet-

tre dans 1es arurées à venir  dramêl iorer la si tuat ion. Lravant

port  de Noirmoutier droù partent les ét iers qui al imentent le

mara is  do i t  ê t re  l rob je t  d rune a t ten t ion  par t i cu l iè re  v is -à -

vis de la qual i té des eaux.

- 
9gl : argileux

- 
Egyffgllglg1!_lfglgglggg : du type marai-s salant.

2 . -  U Î IL ISATION DE L IESPACE

- Propriété :  entente des divers propriétaires pour céder leurs ter-

ra ins  à  la  Soc ié té  de  Gest ion  Fonc iè re  e t  d fE tudes  au

MÆ{S qui envisageait  la créat ion dfun complexe tour i-st iqu<

- Efp_lgf$l lgg :  marais ent ièrement à I 'abandon. projet de crêat ion

dtwr  por t  (g  h" )  e t  d f lm complexe immobi t ie r .  Le  permis

de construire a été reftrsé.

environnantes : 1e développement de 1 r aggLomérat ion de

Banzeau si tués au Nord-

on t  é té  comblés .

Noirmoutier menace les marais de

Ouest du si te.  PLusieurs bassins

.\

-  Act iv i tés
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3.-  CONCLUSICN

Le s i te  es t  in té ressa: r t  par  les  poss ib i l i tês  de  renouve l - lement  en

eau (p la fond de  l ré t ie r  à  la  co te  +  2rOO CU) .  Les  r i sques  de  po l lu t ion  ,

aujourdrhui sont importants si  des prJ-ses dreau sont fai tes par couxant :

de jusant dans le chenal. "',

Sr conclusion, 1 rapt i tude générale du si te est 1a suivante 3

-  Morpho log ie  du  s i te  4

- Protect ion contre les
nuisarrces 2 .

-  Contraintes biologiques 3

-  Essa is  e t  p ro je ts  3  ;

- Aptitude générale sur 20 1 2

-^--
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rE MARATS DE LA NowErLE BRTLLE (+. n)

Repérage cartographique z E 2b

Commune : LA GUERINIERE

Cadastre :  Sect ion AL

Étude de terrain :  Juin 1973

1.- CCI{T&$INTES NATURELLES (c-0. photo E 06)

- Ugfelelgglg 3 polder créé

- Situation : en bordure de

1828,  pour  la  sa l i cu l tu re .

baie de Bourgneuf.

environ dêcoupés en 39 bassins.

en

I
I
I

- Surface : ensemble de 30 ha

- Accès : route goudronnée menant jusqurau port du Bonhomme.

- Arr ivée dreau de mer :  la cote de lrestran au pied des digues est

de  l fo rdre  de  +  2150 à  +  3100 C.M.  permet tan t  une a l imenta t ion  par

tout coeff ic ient.

-  Qual i té de l reau :  turbidi té importante des eaux de 1a baie de

Bourgmeuf . .
-  ?ol l -ut ion :  secteur bien abri té des nuisances.

99I t sablo-vaseux

Erytfg11S1gg!_91glggl_qg9 : du type marais salant

2 . -  UTILTSATION DE L 'ESPACE

- 
! :ggffÉ!É :  12 propriétaires se partagent les 39 parcel les, 1J drentr

e l1es  so i t  10  ha  sont  en  r r ind iv is r r .

- Elp_!gf!e!191 : l factivité salicole est totalement abandonnée.

Quelqges bassins ont été transformés en clarres pour

1  ros t ré icu l tu re .

- Aglfy1!É:-ggylfggg11lg: : bonne protection actuellement de l rurbani-

sat ion et du tour i .sme, bien que I  ragglomérat ion de la

Guêrinière soi t  proche. Le port  du bonhonme abri te ]es

embarcat ions des ostréicul teurs travai l lant sur 1es

parcs de la baie de Bourgmeuf.

3. - COI\ICLUSï0N

Ce si te est intéressa:rt  par sa grande surface J-nut i l i -sée, sa posit ion

en bordure de Ia baie, son environnerent sans nuisarrces.

Ëe conclusion, l fapt i tude génêrale du si te est Ia suivante :

3-
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Morphologie du si te

Protection contre les nuisarrces

Contraintes biologi  ques

Essa is  e t  p ro je ts

Apt i tude qénérale sur 2O

4

4

3

3

14
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Repérage cartographigue :  E 2b

Commune : BARBATRE

Cadast re  :  Sec t ion  A. feu i l le  1  mise  à  jour  1970

Visi te du si te :  URDA Nord à 1a demande du propriêtaj .re en décembre 1973.

1 "-  CONTRAINTES NATURELLES (cf.  photo E 07)

- Igfglglgglg : marais salant endignré

- Situation : en bordure de Ia baie de Bourgneuf

- Surface :  ensemble de Br5 ha dêcoupé en B bassins.

-  Accès :  route menant jusqulà 1a digue sur l -e côté trest du si te.  :

l igme êlectr ique à proxini té.

- Arrivée dreau de mer : 1a cote de l-a slikke au pied de 1a digue

es t  d tenv i ron  +  ! r90  CM.  La  pr ise  dreau ac tue l - le  es t  à  La  co te

+ 4100 CM. Le fond des bassins et le radier drune ancienne varlne

sont à la cote + 3r1 O CM. 11 y a donc eu wr engraissement,  important

de lrestran qui rend aujourdthui impossible la vidange total-e des

bassins par écoulement gravitaire.

- !gglf!É_99_!lgqg : turbidité importante des eai;x.

-  Pol l -ut ion :  secteur bien abri tê des nuisances.

- 9gl : argileux, bassins envasés drenviron JO cm.

- Ervironnenent biologique : développement dralgues filamenteuses dt

à un renouvell-ement actuel des eaux.

2 . -  UTIL ISATION DE L 'ESPACE

- lfggffÉ!É t la totalité des Br5 ha appartiennent à un r.rr.ique propri-&

taire, Monsieur MUZER.EAU de Fromentine.

-  
!p_lgf lg! f$ :  l -es bassins sont à l rheure actuel le à l rabandon, l -e

propriétaire souhai- terai t  y entreprendre rrne act iv i té aquacole.

- Activitês environnantes : bonne protection actuel]ement du tourisme

et de l- rurbanisrne.

3.- CC$ICLUSTOI{

Ce si te est intéressant par sa disponibi l i tê foncière et l r intérêt de

son propr iê ta i repour l raquacu l tu re .  La  co te  é levée de  l res t ran  e t  la  co te  in fé -

r ieure du fond des bassins ne permettent qurwr renouvel l -ement très part iel  des

eaux par êcoulement gravi taire.  Ên déf ini t ive, 1 rapt i tude générale du si te est

Ia suivarrte :  Morphologie du si te .

Pro tec t ion  cont re  les  nu isances  . . . . . . .  5

C o n t r a i n t e s  b i o l o g i q u d s  . . . . . . . . . . . . . . .  3

E s s a i s  e t  p r o j e t s  .  .  . . . . . .  .  . .  4

A p t i t u d e  g é n é r a l e  s u r  2 0  . . . . . . . . . . . . .  1 4
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Commune : BARBATRE

Cadastre :  Sect ions A

Etude de terrain :  1 2

,t ^tnI t n r

e t  22

et AV.

Juin 1974

1.- COI{TRAINTES NATURELLES (photo E OB)

- IgfP_lglgslg : marais salant
- Situat ion :  en bordure de la

- 9gflggS : 1 30 ha de terrains

maintenus en eau (marais de

récageuses 1 t ha).

-  Accès :  chemins dtexplo i ta t ion

-  Arr ivée dfeau de mer :  la  cote de la

du  Nord  au  Sud de  +  3r5O à  +  2rO0 CM

nouveflement sont les meil-leures dans

]tétang du Vide (cf .  Annexe r ,A ) .

Qgglf!É_9g_llgg,l : turbidité importante des eaux. Secteur de forts

courants permettant rrn grand renouveflement des eaux de 1a baie.

Pol lut ion :  secteur bien abri té des nuisances urbaines.

9gl t argileux

- Ervironnement biologique : Présence dans les deux grands bassins

paral)-è1es ar.rxdigr. lesdu marais de Cai l la drrrne nnrl t i tude de crevettes

Palaemonetes var ians et de crustacés lsopodes.La hauteur de 5 à 6 cm

dfeau empêche 1a présence de prédateurs ;  1a sal ini té étai t  d.e 50 "/o

environ, la température d.e JOo c, l ro>q;gène dissous de 1Or 6 r tg/ I  qt

ra ison  de  1a  présence de  Rupp ia  mar i t ima,  }e  pH de 8r92 .  Dans ce t te

eau stagmante non renouvelêe, un certain équi l ibre s rest créé permet-

tant un bon développement de pet i ts crustacés..  Ce fond comporte 1 5 crn

dfrrne vase r ioire réduite surmontée drune f ine couche o>q1dée.

L té tang duVide ,  d i t  encore  le  t rou  de  Sêbastopo l ,  d t  à  ta  fo rma-

tion dtun ombil-ic puis alr contournement externe par une dignre de celi..l

c i ,  possède une surface en eau de 5 ha minimurn (période est ivale).  Ore

constate la présence sur le fond sableux, recouvert  par endroi ts <ie

vase (algues en décomposit ion),  d.rwte importante populat ion de Zostè-
r ^  h ' l ' l , t ' ; *

res  (2 .  na :â) ,  d rU lves ,  d rArên ico les  dans  l -es  zones  peu pro- fondes .  La

hauteur dreau de la part ie centrale dépasse 6O cm. Le 22 Juin 1974,

la  tempéra ture  é ta i t  de  19o en  sur face ,  la  sa l in i té  de  34  o /oo ,

I fo41gène d issous  69  7rB ng / t ,  Ie  pH de 8r8 .  Cet te  eau présente  une

çra l i té  p roche de  l reau de  mer .  E l le  es t ,  en  e f fe t ,  renouve lée  régn- r -

l ièrement,  la fermeture de 1a vai.ne dral . imentat ion étant défectueuse.

ct  n  n ' l  r i  cn

baie de Bourgneuf

submersibles dont

Cai l la 7 ha, étang

environ en bassi-ns

Vide avec zones ma-

sl ikke au pied de fa digue varie

environ. Les possibi l i tés de re-

1a zone Sud à proximité de

1B

du
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trestran dans ce secteur de la baie de Bourgneuf diffère des

zones plus calmes et envasées qrri -font suj-te au Nord du site. Ici.

I testran est sableux. Les courants et les vents sont importants. Le

pied des digrues est colonisé par des fucal-es P{vet ia canal iqulata,

AscoPhyll-um nodosum.

2 . -  UTIL ISATION DE L IESPACE

- Propriétê :  la total i tê du polder de Sébastopol et  du marais de

Cai l la est la propriêté de Monsieur CHUPIN, entrepreneur,  qui  pré-

voyait sur son terrain et sur lm endigage du domaine maritime l-a

crêat ion drun grand complexe tour i .st ique.

Efp_lgflgti_gl t aucune e>çloitation actuelle du site. Les terrains

du polder de Sébastopol sont de mauvaises terres agricoles.

-  Act iv i tés environnarrtes :  Ia proximité au Sud du passage du Gois,

très frêquenté par les tour istes (pèche à pied) peut être la source

de quelques conf l i ts dans le cas dfrrne ut i l isat i -on aquacole du si te.

3.-  CONCLUSION

Ce si te est intêressant par sa grande surface disponible de terrains

submers ib les  (co te  moyeru le  +  1 rO0NGF) ,  parmi  les  p lus  bas  s i - tués  de  1r îLe .  Les

possibi l i tés de renouvel lement en eau sont i .mportantes. 11 sragi- t  sans doute du

s i te  end igué de  1 ' î Ie  Ie  p lus  favorab le  à  I 'aquacu l tu re .

vanre,

Dr déf ini t ive, l rapt i tude générale du polder de Sébastopol est l -a sui-

-  Morphologie du si te 4

- Protect ion contre l -es nuisances 5

- Contraintes biologiques 4

-  Essa is  e t  p ro je ts  3

- Apt i tude générale sur 2O 16

Le marais de Cai l la se rapproche plus par ses caractér ist iques du

marais de la Berche. 11 doit  être considêré cornme une zone dfextension possible.

_-.5.-
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Avec  l raménagernent  généra1 isé  du  l i t to ra l  f rança is  en  cours ,  la  tha lasso-

thérapie et l raquaculture vont connaitre rur développernent considérable dans

un proche aven i r .  Les  rég ions  cô t iè res ,  basses  e t  p lanes  ( rnara is ,  vas iè res  I

l i t to ra les  s i tuées  au  fond de  ba ies  ou  au  vo is inage d ternbouchure) ,  son t  les

' p l u s  f a c i l e s  à  a r n é n a g 3 r  e t  s o n t  e n c o î e  d i s p o n . i b l e s .  P a :  c o n t r e  l e s  e a u x
a

f réquernrnent  tu : 'b iCes  e t  les  vas ies  é tendues sab lo -vaseuses ,  qu i  découvrent

à chaque rnarée basse, peuvent ernpêcher Les ut i l isat ions aécessitant

dr i rnpor tan ts  p ré lèvernents  d teau de  . rner  
t rc la i !e t t .

I -es  p ré ièvements  d reau de  rner  par  Ies  moyens c lass iques  (pornpage d i rec t

en  rner )  son t  d i f f i c i les  à  e f fec tuer  dans  ces  rég ions  pour  deux  ra isons

pr inc ipa les  

-  r res t ran  sab lo -vaseux  d .écouvre  sur  p lus ieurs  k i lo rnè t res  de

la rge ,  I t ins ta l la t ion  de  pompes e t  ,Je  tuyaux  posura i i  de

nombreux problèrnes techniques et f inanciers.

i,jî:l':: ;:::; ;:::"::::,:: ;ï:,,1î,j",1 :"':;:nc e s
de l tasp i raDion  sur  les  fonc ls  vaseux .

Draut res  so lu t i cns  do ivent  ê t re  env isagées.  11  ser . r i l  poss ib le  Ctu t i l i se r  un

phénornène naturel  que nous avons obscrvé en étudiant I 'hydrodynarr iqrr , , :  et

l rhydrologie de la Baie de BOURGNEUF : le préièvernent à rnarée haute

h'e t"  couche d,t  "eau claire" superf ic iel le,  en la déver sant d,ans un basbin

de décantat ion par un systèrne approprié.

Avant drexposer nos observat ions, i l  faut déf inir  ce que nous entend.cns par

t tear t r  c la i r  e r r .

I  -  DEFINITIO]. I  D'UNE EAU CLAÏRE

I-a turbidi té des eaux esf extrêrneryrent var iable selon le l ieu et le ternps

au cou l ' s  des  marées .  A ins i ,  les  teneurs  couranar r ren t  observées  en

. Baie de BOUITGNEUI'  vont de 0, 005 g/L O, O2O g/L au I  argt:  lc in d,. :s

côtes,  de 0,050 g/ l  à  5 g/ I  e t  IOO g/L à prcx i rn i té  des vas ières

l i t to ra les  sourn ises  au  Cé i : r le rnent  des  vagues e t  à  l rac t ion  c ïe  la  hou le .

A  Ia  su i te  des  centa ines  Crana lyses  d teau l luc  nous  avons  fa i tes ,  nous

considérons que la char. .Jc ma:<imale drune l '_eei-r_-cJ1lfqt j -qq-9o.!S._qe

_E_o_q}çlt{V p _.!e'_t jlrg _uJié_ri":rls -à_grqL!_s /.1 .
Le matSr i .e ' .  . :n  s t i s ; :e r r ; i  ta  Ce c ( )  ;  ' )+ r . r ; i  . - . . r t  cons t i tué  pour  $0  /u  par  des

--ràr-
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part icules rninérales trè s f ines (qua:tz,  feldspedh, rninéraux a rgi leux,

ca lca i re  o rgan ique) ,  le  res te  représentan t  la  mat iè re  o rgan igue to ta le

(5 ! " )  e t  des  co l lo fdes  d ivers  (S%) .  Les  rnêrnes  propor t ions  sont

observées dans le sédiment f in sousjacent,  rnontrant ainsi  que la turbiCité,

des  eaux  es t  un iquement  dûe à  la  remise  en  suspens ion  des  é lé rnents  f ins

de la  couver tu re  séd i rnen ia i re .

Z  -  P R E S E N C E  D I U N E  N A P P E  D r  r r E A U  C L A I R E T T D T \ N S  U N E  Z O N E

A FORTE TURBIDITE

Z. I - Et:tdS_bglfegpamfggg

Sur  les  vas iè res  l i t t c ra le .s  de  la  Ba ie  . le  BOUR.GNEUF- ,  ie

retrai t  de la rner fai t  découvrir  un estran sablo-vaseu-.< de

2 à 4 krn de large, selon les coeff ic ients de rnarée. A rnarée

haute ,  la  rner  recouvre  ce t  es t ran  pendant  6  à  8  heures  ;  1es

c o u r a n t s ,  d ' a b o r d  a s s e z  f o r t s  l o r s  d e  l t a r r i v é e  d e  l t e a u  ( 1  à

2  noeuds) ,  s ta f fa ib l i ssent  t rès  rap idernent  pour  deven i r  in fé r ieurs

à  0r  5  noeuds après  une heure 'd r i rn rners ion ,  per rne t tan t  a ins i

une décanta t ion  rap ide  des  é Ié rnents  les  p lus  g rcss ie rs ,

2 .2 ' -  E tude _bya.o-l9g:9.9.

Z.Z.I  -  S.al i+ i l i

Les var iat ions de la sal ini té restent faibles au cours dtun

cyc le  de  marée.  E1 les  sont  de  deux  c rdres  :

-  A  la  f in  du  jusant ,  la  sa l in i té  peut  ba is :ser ,  p rès  des

pet i tes  e rnbouchutes ,  par  les  appor ts  d reau douce des

rnara is  ou  des  cours  d teau.

- Au début du f lot ,  i l  y a une légère augrnentat ion de la

sa l in i té  (env i ron  +  I%")  dûe à  la  repr ise  des  f laque.s

d r e a u  s u r s a J é e  ( é v a p o r a t i o n )  l a i s s é e  s u r  L t e s t r a n  l o r s  d u

re t ra i t  de  la  r r re r .  Cet te  sursa l in i té  es t  t rès  fugace,

car  e l le  ne  se  rna in t ien t  qurune dern i -heure .

A prox i rn i té  des  grands  es tua i res ,  les  var ia t ions  de  la

sa l in i té  sont  bcaucoup p lus '  i rnpor tan tes ,  car  d rénor r r les

q u a n t i t é s  d ' e a u  s a u r n â t r e  o u  d o u c e  s o n t  d é v e r s é e s  d a n s  l a

r n e r  a u  c o u r s  d e s  j u s a n t s .

-ô--



2 .2 .2  -  Tu rb id i t é

Le long des  cô tes  basses  de  La  Ba ie  de  BOURGNEUF,  la

fu rb id i té  es t  ex t rê rnement  var iab le .  Ces  var ia t ions  on t

pour  causes  pr inc ipa les  :

-  ampl i tude des rnarées

- condit ions météorologiques

-  p rox imi té  des  vas iè res .

2 . 2 . 2 . 1  -  V a r i a t i o n s  p a r  r n a r é e s  d e  v i v e s - e a u x

Les valeurs de turbidi té,  €n surface ou au

n iveau du  fond res ten t  é levées  :  0 r  200 g /L ,

avec de très fortes augmentat ions Lcrs ,Ce

lrarr ivée et du retrai t  de la rner qui rernanie

l e s , s é d i r n e n t s  f r a i c h e r n e n t  d é p o s é s .

Z,Z.2.Z -  Yariat iong-paI-Jnarégs rnov-ennes et j le rnol lej--

eaux

Les teneu is  de  rna t iè re  en  suspens ion  sont  asse : :

fortes au début du f lot .  Fuis une heure après

i larr ivée de lreau sur l restran, la turbidi té :

tornbe au-dessous de 0, 02C g/1 en sur: façe ,

a lo rs  qu tau  n iveau r lu  fond,  les  va leurs  osc i l len i

en t re  0 ,050 g / t  e t  0 ,  100 g /  (va leurs  que l 'on

-  re t rouve au  la rge  sur  le  fond) .  Les  t teaux  c la i re

se rnaint iennent ainsi  en surface 4 à 5 heures

par  cyc le  de  rnarée.

2 .2 .2 .3  -  Var ia t ions  par  - rner -€ .E i t j1e  -  ( rnauva ises

cond i t ions  météoro log iques) .

La  tuvb id i té  res te  fo r te ,  en  sur face  e t  au  fcnd ,

auss i  b ien  par  v ives-eaux  que par  rnor tes-eau-x .

Le  brassage,  d t  au  dé fer le rnent  des  vagues sur

l e s  e s t r a n s  v a s e u x  r e m e t  e n  s u s p e n s i o n  J a

fract ion très f ine du sédirnent,  et  répand une

nappe dreau tu rb ide  le  long de  tou tes  les  cô tes

d e  I a  B a i e .



T-
[.r
::
!

È
u
0
i.

i
{
i

' t -

f+ 
"ésgg.€Jétude 

hvdrodvn.lqique ,el trt4rol-o{,ique gûè19._Ug:<iqtg:.c_e

drune i iappg dj  " tg* cla.Je" av"rt  un.

infér ieure à 0gQZ0 q/1, au cours des rnaréS_rnoyennes et _{e_ryef!e9:gsg5

S!_pa"_bgl1.t.mp;.. Le calrne relatif de lrétale de haute rrrer perrnet la

décanta t ion  des  é lé rnents  Ies  p lus  g ross ie rs  (quar tz ,  fe ldspath  pr inc i -

palernent) de la couche superf ic iel le de la l rrer,  en nty laissant que la

fract ion sédirnentaire très f ine (argi les et col lol 'des).  La coughe dt l re-au

claire'r se-rnaintient en surf?S€_À_Eoxj$l!é_ge la. côts_penda+! 4 à 5

4eurgs 391 cvcle de rnarÉS_-!Zy"".Cplg-_.

3 -  METHODE DE PRELEVEMENT PROPOSE

Lors des périodes propices, rnarées rnoyennes et beau ternps, i l  suff i t

de  ne  pré lever  que la  t ranche dreau super f i c ie l le ,  en  adrnet tan t  le  mo ins

poss ib le  l reau tu rb ide  sous- jacente .  Un sys tèrne  pouvant  su iv re  1es

variat ions de niveau de la rner (portes écluses vert icales ou vannes

s o u p l e s )  l a i s s e r a i t  p a s s e r  l t r t e a u  c l a i r e t t d e  s u r f a c e  d a n s  u n  b a s s i n  d e

réeerve (ou éventuel lernent de décantat ion, s i  l ton veut une eau encore

p lus  pure) .  Ce bass in  do i t  ê t re  assez  vas te  pour  conten i r  une réserve

ascurant  les  beso ins  en  eau pendant  p lus ieurs  jours ,  cec i  pour  per rne t t re

dra t tendre . la  f in  des  te rnpêtes  e t  des  rnarées  de  v ives-€â l l x .  Cres t  à

par t i r  de  ce  bass in  qu ' i l  sera i t  poss ib le  d ra l i rnenter  un  réseau de

d i s t r i b u i i o n ,  d e s  c a n a u x  o u  d e s  b a s s i n s . .  . . .
c

I

CONCLUSION

Après l tobseivat ion détai l lée des phénornènes naturels,  l rernploi  de techniques

appropriées clans d.es condit ions drexploi tat ion bien déf iniee rend po"" iUt."

le  p ré lèvernent  de  granr ies  quant i tés  d reau de  rner  t rc la i re r r ,  dans  des  rég ions

.cô t iè res  
à  fo r tes  t rub id i tés .

I

Cec i  rnont re  l t in té rê t  des  é tudes  sys témat iques  de  tu rb id i té  e t  de  dynarn ique

l i t torales, études préalables et indispensables à tout projet dtarnénagernent.

&
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ANNEXE E 4 - LISTE DES PERSOI{NES ET ORGAI{ISMES CONTACTES

AFFAIRES MARITIMES

Quart ier de Noirmoutier

Route de la Plage des Dames

85 330 - NOIRMOUTIER-NV-LIILE

Té1. '1 64 - yl. PLORMEL Administrateur

DIRECTION DEPARTEMMiIALE DE L'EQUIPPINT

G .  E .  P .
'152,  Bd.  Ar is t ide  Br iand

85 OOO tA ROCHE SUR YON

Tê1. 37.07.65 - M. LEfl /OIRE - Directeur Adjoint

DIRECTION DEPARTEMMTTALE DE L'EQUÏPEMnIT

Service Maritime

85 OOO LES SABLES DIOLC'I{NE

1ér .  32 .08 .61  -  M.  MATWAT
M. PERROCHOT

PCNTS ET CHAUSSES

85 330 - NOIRMOUTIER-EII-LIILE

TéI.  0.39 - Le conducteur des travaux

MAIRIE DE NOIRMOUTIER-EI{-L 'ILE

85 330 NOTRMOUTIER-M{-L I ILE

Îéf. - M. ARCHAMBEAUD - Adioint Maire

COOPERATWE DES PRODUCTEURS DE SEL DE LIOUEST

Quai Cassard

Té1. 0.30 - M. FOUASSCI{ -  Directeur

GLACIERE DE NOIRMOUTIER

Route de lrHerbaudière

85 330 -  NOIRMOUTIER-M{ .L ' ILE

Té1.  0 .95  -  M.  GUILLET C.

M. BOUTEI J.  -  OstrêicuLteur

R u e  d e  l r H ô t e 1  d e  V i l l e

85740 - t tEPrNE

r-
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M. PRECHAIS G.

Pêcheur

L'Herbaudière

85 330 NOIRMOUTIER.EI{-L IILE

LE PRESIDENT DU SYNDICAT DES 3 ETIERS

LEs MAIRIES DE NOIRI"IOUTIER' L f EP0{E, LA GUERTNIERE, BARBATRE

NON CONTACTES

M. THIBAULT J.C.

Les Orchydées

Rue de la Croix Bl-anche

85 680 - LA CUERINIERE

T é 1 .  9 9 . 5 6

Président du Syndicat des Ostréicul teurs

M. MUZEREAU

85 FROMUVTINE

Ostréiculteur (contacté par URDA-Nord)

---
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